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Résumé :  
       Notre étude porte sur l’impact de l’attention conjointe sur l’interaction sociale chez les 
enfants avec TSA. L’objectif de ce travail de recherche est de mettre en évidence et d’étudier 
les liens socio-communicatifs de l’enfant TSA telle que l’attention conjointe et l’interaction 
sociale, afin de spécifier la différence entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la 
socialisation dans l’attention conjointe chez les enfants avec TSA. Cette étude porte sur un 
échantillon de vingt-deux enfants TSA  âgés de trois ans et de dix ans et pris en charge au 
centre de l’autisme à Tlemcen. L’analyse de nos résultats montre qu’il n’existe pas une 
différence significative entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation dans 
l’initiation à l’attention conjointe chez les enfants avec TSA. Ainsi qu’il existe une différence 
significative entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation dans la réponse à 
l’attention conjointe chez les enfants avec TSA.  
Les mots clés : TSA ; attention conjointe ; interaction sociale ; initiation ; réponse. 
Abstract:  
      Our study focuses on the impact of joint attention on social interaction among children 
with ASD. The objective of this research is to identify and study the socio-communicative 
links  amongASD child such as joint attention and social interaction and to specify the 
difference between the low and the very low levels of socialisation in joint attention among 
children with ASD.This study focuses on a sample of twenty-two ASDchildrenaged between 
three years and ten years, hosted in Autism Center in Tlemcen.The analysis of our results 
show that there is not a significant difference between the low and very low levels of 
socialisationin initiating joint attention among children with ASD. However, there is a 
significant difference between the low and very low levels of socialisationwhen investigating 
the answer to joint attention. 
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1. Introduction  
Le trouble du spectre autistique est un syndrome qui se caractérise par une altération des 
interactions et des relations sociales, des difficultés pour communiquer sur le plan verbal ou 
non verbal ainsi que par des comportements intérêts et activités restreints et stéréotypés 
(DSMIV, CIM10)  
L’attention conjointe est une capacité qu’a individu à partager un évènement avec l’autre, à 
attirer son attention vers une personne, u, objet. Dans le but d’obtenir un regard conjoint, elle 
est répartie en deux comportements initiation de l’attention conjointe et la réponse à 
l’attention conjointe et elle apparait déjà chez l’enfant vers sa première année de la vie. 
L’interaction sociale est l’ensemble des activités quotidiennes assurant une adaptation 
personnelle et social, et l’aptitude à se comporter de manière socialement appropriée dans 
différents contextes.  
Notre recherche de travail s’est basée sur l’impact de l’attention conjointe sur l’interaction 
sociale chez les enfants avec autisme. 
Les objectifs de notre étude est de mettre en évidence et d’étudier les liens entre les fonctions 
socio-communicatifs de l’enfant autiste telle que l’attention conjointe et l’interaction sociale, 
et de spécifier la différence entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation 
dans l’attention conjointe chez les enfants avec autisme.  
La revue de la littérature : 
Définitions théoriques : 
1. Trouble du spectre autistique : 
TSA fut d’abord par Kanner en 1943 cité par (Andres, Barthélémy, & Rogé, 2005) comme  
une forme de psychose de l’enfant, présentant deux symptômes cardinaux : l’isolement social 
et le besoin d’immuabilité, ainsi qu’un langage atypique et parfois de compétences 
exceptionnelles. 
La CIM10 (Classification Internationale Des Maladies, 2001) définit aujourd’hui l’autisme 
comme u trouble envahissant du développement caractérisé par un développement anormal ou 
déficient, manifeste avant l’age de trois ans, avec une perturbation caractéristique du 
fonctionnement dans chacun des trois domaines suivants : interaction sociale, communication 
et comportement. 
Le (Manuel diagnostic et statistique des troubles mentaux DSMIV-TR, 2004) propose une 
description précise des manifestations de surface observé chez les personnes souffrant d’un 
trouble autistique, on parle du trépied symptomatique.  
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2. L’attention conjointe : 
Initialement décrite par (Bruner., 1987) l’attention conjointe se définit comme la capacité 
d’un individu à coordonner son attention avec celle d’une personne vis-à-vis d’un objet ou 
d’un évènement (par exemple, l’enfant  tourne la tête pour suivre le regard de l’adulte). 
Pour (Tomasello, the role of joint attentional processes in early langage dévelopment 
.language sciences, 1988), définit les scènes d’attention conjointe comme étant des 
interactions sociales dans lesquelles l’adulte et l’enfant s’intéressent conjointment à quelque 
chose qui leur est extérieur sur lequel ils attirent l’attention de l’autre.  
Pour (Guidetti, 2003), l’attention conjointe évoque le fait que deux personnes soient attentives 
à la même chose. 
3. l’interaction sociale : 
Les habiletés sociales sont les comportements verbaux et non verbaux, résultants de processus 
cognitifs et affectifs et s’adapter à l’environnement. Il s’agit donc d’un ensemble de capacité 
qui nous permettent de percevoir et de comprendre les messages communiqués par les autres, 
de choisir une réponse à ces messages et de l’émettre par des moyens verbaux et non verbaux 
de façon appropriée à une situation sociale. (Baghdadli & Brisot-Dubois, 2011). 
L’interaction sociale se définit communément comme « une relation mise en place par une 
intervention verbal ou non verbal, initier par l’un des partenaires, qui agit sur le ou les autres 
partenaires et provoque une action en réponse, verbale ou non verbale. (Brin-Henry, Courrier 
& Masy, 2011)  
4. Les deux types de comportements de l’attention conjointe :  
1 : Comportement de réponse lors d’épisodes d’attention conjointe : 
Parmi ces habiletés, on trouve le suivi du regard, qui implique de la part de l’enfant une 
surveillance de l’objet sur lequel l’adulte porte son attention. Pour que le suivi du regard soit 
un comportement d’attention conjointe, l’enfant doit avoir compris qu’en suivant le regard de 
l’adulte, il peut découvrir un objet intéressant.  
Cet apprentissage s’effectue par un entrainement répété, lors d’interaction routinière nommées 
formats par (Bruner J., 1983) selon cet auteur, les processus d’échanges reposent sur la mise 
en place de formats d’interaction qui se développent au sein de situations familières 
contraignantes. Le suivi du pointage représente un second comportement de réponse à 
l’attention conjointe. Cette capacité consiste à utiliser le pointage d’autrui afin de localiser des 
cibles spécifiques et tend à émerger entre 12 et 15 mois, tout comme le suivi du regard. 
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2 : Comportement d’initiation lors d’épisodes d’attention conjointe :  
Ainsi, les enfants sont capables de répondre à des comportements induits par l’adulte. 
Néanmoins, ils peuvent également produire des actes de communication intentionnelle afin de 
diriger l’attention d’autrui sur l’objet de leur choix. (Bates, 1979), a pu recenser et différencier 
deux comportements qui servent à diriger l’attention d’autrui : les comportements proto-
impératifs et les comportements proto-déclaratifs. Lors de la mise en œuvre des 
comportements proto-impératifs, l’enfant désire un objet et utilise l’aide de l’adulte afin de 
l’obtenir.  
Ce type de comportement, pour être considéré comme un acte de communication 
intentionnelle, doit objectiver une demande de l’enfant à l’adulte, à travers des regards ou des 
gestes alternant entre l’objet du désir et l’adulte. Lors de la mise en œuvre des comportements 
proto-déclaratifs, l’enfant sollicite l’attention de l’adulte en lui montrant l’objet qui l’intéresse 
par divers moyens (pointage, regard, tenue de l’objet). En utilisant ce type de comportements, 
l’enfant souhaite partager un objet d’intérêt avec l’adulte. Ces comportements semblent 
émerger aux alentours de 10 mois. 
Problématique et hypothèses :  
Le TSA se caractérise par une altération marqué de la communication et des habiletés 
sociales et plus particulièrement par un déficit du comportement d’attention conjointe.  
En effet, les sujets atteints de TSA ne développent pas cette capacité de manière spontanée et 
naturelle, et lorsque celle-ci émerge elle se manifeste plus rarement et différemment que chez 
les sujets sains. Le manque de contact par le regard l’absence ou la rareté de l’initiation de 
l’attention conjointe et de la réponse à celle-ci marquent ce déficit, cela engendre des 
conséquences massives sur les habiletés sociales et sur le développement du langage.  
A partir de ce constat, notre étude cherche à répondre à la question suivante : est-ce qu’il y a 
une différence entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation dans l’initiation 
de l’attention conjointe chez les enfants avec autisme ?  
Est – ce qu’il y a une différence entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation 
dans la réponse à l’attention conjointe chez les enfants avec autisme ?  
Pour tenter de répondre à cette problématique, nous avons dégagé deux hypothèses :  
- Il y a une différence entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation 
dans l’initiation de l’attention conjointe chez les enfants avec autisme. 
- Il y a une différence entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation 
dans la réponse à l’attention conjointe chez les enfants avec autisme. 
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2. Etude antérieure : 
Dans le cadre des interactions et des relations sociales, Adrien et ses collaborateurs  en (1992) 
accordent une place importante à l’attention conjointe et considèrent que les problèmes 
d’attention conjointe dans l’autisme pourraient jouer un rôle essentiel dans le développement 
des anomalies sociales et des difficultés de communication. 
Ils ont abordé, le concept d’attention conjointe en relation avec la communication sociale 
précoce chez les enfants autistes de « bas niveaux », et de « très bas niveaux ». 
3. Dispositif expérimental :  
3.1. Présentation du lieu et de l’échantillon de l’étude :  
Notre étude s’est déroulée au centre d’autisme AAT à Tlemcen. 
Notre échantillon d’étude est composé de vingt-deux enfants (17 garçons et 5 filles) âgés 
entre trois ans et dix ans. Ils sont tous atteints de troubles du spectre autistique, dont le 
diagnostic avait été précoce après l’évaluation au moyen de L’ADI-R ? L’ADOS, DSM/V et 
la CARS. Ces enfants sont pris en charge au centre d’autisme à Tlemcen, ou ils sont encadrés 
par des psychologues et des éducatrices. 
L’étude pratique s’est déroulée d’une durée de 15 jours. 
Le matériel de l’étude : 
Dans notre recherche d’étude, nous avons appris les scores de la socialisation pour définir 
l’âge de développement, et l’échelle utilisée pour mesurer le comportement socio-adaptatif 
est :  
La VABS (Vineland Adaptative Behavior Scale) c’est une échelle non spécifique à l’autisme, 
permettant d’évaluer le comportement adaptatif de la personne en prenant en compte les 
compétences sociales, de communication, l’autonomie, la vie quotidienne et la motricité. 
Elle se présente sous la forme d’un entretien semi-structuré administré aux parents ou un 
proche de l’enfant et permet de dresser un profil de développement mettant en avant les points 
forts et les points faibles de l’enfant (communication, autonomie dans la vie quotidienne, 
socialisation et motricité) 
Elle s’adresse à tout sujet âgé de 0 à 18 ans 11 mois, la cotation s’effectue de la manière 
suivante :  
Chaque item est coté 2, 1, 0, NA en fonction de la régularité et de la « performance » de 
chaque comportement (critère de cotation fournis) 
2 : l’activité est réalisée de façon satisfaisante et habituelle. 
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1 : l’activité est en partie ou par fois réalisée par l’enfant. 
0 : l’activité n’est jamais réalisée. 
NA : ne sais pas. 
 Un score brut est calculé pour chaque domaine 
 Les notes brutes sont converties en notes standards d’après les tables fournis dans le 
manuel. 
A la suite de celle-ci nous obtenons des âges de développements. 
 
 
La procédure de l’étude :  
Notre recherche expérimentale s’est basée sur l’évaluation de l’attention conjointe 
chez les enfants avec autisme qui a été réalisée dans le centre de l’autisme, avec l’aide 
d’une psychologue ou nous avons pris chaque enfant en individuelle dans une salle 
avec l’aide de petits jouets pour tester leurs niveaux d’attention conjointe, qui se 
compose en deux items : 
 Initiation de l’attention conjointe. 
 La réponse à l’attention conjointe. 
L’application de ces items s’est déroulée dans un temps de passation de 20 minutes. 
Ainsi on a répartit notre groupe d’enfant en deux niveaux selon les scores de la socialisation : 
 Bas niveaux du développement. 
 Très bas niveaux du développement. 
Présentation de l’échelle d’observation pour le diagnostic de l’autisme (l’ADOS) :  
L’ADOS est une échelle d’observation pour le diagnostic de l’autisme est positionne comme 
la référence internationale dans ce domaine. Il peut également être utilisé pour mesurer les 
progrès lors d’une prise en charge thérapeutique. 
Dans le cadre de l’administration de l’ADOS, la personne à évaluer est sollicité pour réaliser 
des activités qui ne constituent pas un but en soi. Il ne s’agit pas d’évaluer des capacités 
cognitives mais plutôt de placer la personne dans une situation sociale ou elle devra interagir. 
L’ADOS est articulé autour de quatre modules et adopté au niveau de langage du sujet testé. 
Passation et cotation :  
L’échelle d’observation est composée de quatre modules. Chaque module possède son propre 
protocole avec des activités pour des enfants, pour des adolescents ou pour des adultes. Un 
seul module est administré à une période donné et le choix se fait en fonction de l’âge 
chronologique et du niveau de langage expressif. 
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Module 01 : destiné à des enfants non verbaux ou dont le niveau de langage ne dépasse pas 
celui de phrases rudimentaires : 
1/ initiation spontanée de l’attention conjointe : 
La cotation de cet item porte sur le fait que l’enfant tente d’attirer l’attention d’une autre 
personne vers des objets qu’un aucun des deux ne touche. Cela ne doit pas inclure les 
tentatives qui sont faites dans le but d’une requête. 
0= utilise un contact visuel clairement coordonné pour faire référence à un objet qui est hors 
de portée. 
1= référence partielle à un objet qui est hors de portée. Peut regarder spontanément et pointer 
vers l’objet, et ou vocaliser mais sans coordonner aucune de ces actions avec le regard vers 
une autre personne. 
2= pas d’initiation spontanée de l’attention conjointe en référence à un objet qui est hors de 
portée.  
2/ réponse à l’attention conjointe : 
La cotation de cet item porte sur la réponse de l’enfant à l’examinateur lorsque celui-ci utilise 
le regard ou le pointer dans le but d’attirer son attention sur un objet à distance. 
0= utilise seulement l’orientation de regard de l’examinateur ou de son visage afin de regarder 
la même cible sans qu’il y’ait eu nécessaire de pointer. 
1=répondre ou pointer de l‘examinateur en regardant la cible ou dans sa direction. 
2= regarde la cible quand elle est en mouvement ou placée devant lui, mais n’utilise pas le 
regard de l’examinateur ou le pointer de l’examinateur pour la localiser.  
Module 2 : s’applique à des enfants accèdent à un niveau de langage qui vise des phrases de 
trois mots (y compris des verbes ) utilise de manière régulière et spontanée, à des phrases 
dépassant le contexte immédiat et comportant des connexions logiques . 
Module 3 : est utilisé pour des enfants ou des adolescents qui utilisent du langage fluide. 
Module 4 : s’applique, quant à lui, à des adolescents et des adultes dont le langage est plus 
élaborer, il est principalement constitué par des questions et de la conversation. 
4. Résultats et discutions  
Nous avons traités nos résultats au moyen du logiciel (SPSS) qui permet d’analyser les 
données statistiques. En utilisant le test de (T) indépendant pour la comparaison entre les bas 
niveaux et les très bas niveaux de la socialisation dans l’attention conjointe chez les enfants 
avec autisme. 
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Tableau1 : test T indépendant moyenne et écart-type de la comparaison intergroupe 
entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation dans l’attention conjointe 
chez les enfants avec autisme. 
Variables 
explicatives et à 
expliquer. 
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- L’analyse des résultats de la première hypothèse (comparaison intergroupe entre les 
bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation dans l’initiation de l’attention 
conjointe chez les enfants avec autisme) :  
Les résultats du tableau montrent que la comparaison intergroupe entre les bas niveaux et les 
très bas niveaux de la socialisation dans l’initiation de l’attention conjointe chez les enfants 
avec TSA ne sont pas significatif (P=0.274 est supérieure à 0.05) donc il n’y a pas une 
différence entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la socialisation dans l’initiation de 
l’attention conjointe chez les enfants avec TSA.  
- L’analyse des résultats de la seconde hypothèse (comparaison intergroupe entre les bas 
niveaux et les très bas niveaux de la socialisation dans la réponse à l’attention conjointe 
chez les enfants avec autisme) :       
Les résultats du tableau montre que la comparaison intergroupe entre les bas niveaux et les 
très bas niveaux de la socialisation dans la réponse à l’attention conjointe chez les enfants 
avec autisme est significatif, P=0.05, donc il y a une différence entre les bas niveaux et les 
très bas niveaux de la socialisation dans l’initiation de l’attention conjointe chez les enfants 
avec autisme.  
La discussion des résultats : 
Les données recueillies dans notre recherche sont conformes avec les données de la littérature. 
Les enfants autistes rencontrent de grandes difficultés aux performances à l’attention 
conjointe et à l’interaction sociale.  
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Notre première hypothèse était de vérifier qu’il existe une différence entre les bas niveaux et 
les très bas niveaux de la socialisation dans l’initiation de l’attention conjointe chez les 
enfants avec TSA. Et les résultats de l’analyse statistique ne confirment pas notre première 
hypothèse, donc les résultats de notre étude ne correspondent pas aux résultats des études 
précédentes, on distingue qu’il n’existe pas une différence significative entre les bas niveaux 
et les très bas niveaux de la socialisation dans l’initiation de l’attention conjointe chez les 
enfants avec autisme. C’est-à-dire il n’y a pas de lien entre l’initiation de l’attention conjointe 
et le développement de la socialisation chez les enfants autistes de bas niveaux et de très bas 
niveaux. Nous constatons  que le comportement d’initiation lors d’épisodes d’attention 
conjointe est le déficit le plus sérieux et persistant, en effet les enfants autistes regardent très 
peu l’adulte après avoir pointé afin d’attirer l’attention de leur parent sur cet objet et ne 
pourraient pas entrer dans une interaction sociale, donc les enfants autistes de bas niveaux et 
de très bas niveaux répondent peu aux sollicitations des adultes et initient peu les échanges. 
Cela veut dire que les enfants autistes de bas niveaux et de très bas niveaux auraient 
d’avantage de difficulté à orienter leur attention visuelle quand celle-ci est initiée par des 
stimuli sociaux car lors de séances menées dans notre étude, nous avons souvent été 
confrontées au manque de contact visuel, notamment chez les enfants TSA. Or il était 
indispensable d’obtenir ce contact avant d’initier un comportement d’attention conjointe.  
Certains auteurs comme Tomasello et ces collaborateurs  ont montré des perturbations 
spécifiques au niveau de la communication gestuelle en particulier au niveau du pointage dans 
la mise en œuvre à l’initiation de l’attention conjointe. 
Cela veut dire que les enfants autistes ont des difficultés à comprendre et à produire les gestes 
de pointage de type déclaratif et cela est moins présent que le pointage de type impératif qui 
semble avoir plus des difficultés pour s’engager dans une relation avec l’adulte.  
L’absence du pointage ne permet pas à l’enfant TSA de créer une relation d’interaction avec 
les partenaires. 
En ce qui concerne la seconde hypothèse, les résultats d’analyse statistiques ont démontré 
qu’il existe une différence significative entre les bas niveaux et les très bas niveaux de la 
socialisation dans la réponse à l’attention conjointe chez les enfants avec TSA. Ces résultats 
correspondent aux résultats des études précédents, Adrien et ces collaborateurs en (1992) 
accordent une place importante à l’attention conjointe et considèrent que les problèmes 
d’attentions conjointes dans les TSA pourraient jouer un rôle essentiel dans le développement 
des anomalies sociales et des difficultés de communication. Cela veut dire que plus il y a un 
déficit dans la socialisation chez les très bas niveaux on remarque qu’il y a moins de réponses 
à l’attention conjointe chez les enfants avec TSA, nous concluons que les enfants TSA de très 
bas niveaux répondaient moins bien que les enfants TSA de bas niveaux en ce qui concerne la 
réponse à l’attention conjointe, lorsque l’adulte tentait de leur faire partager un intérêt pour un 
élément extérieur.    
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 Nos résultats révèlent qu’il y a un retard dans les compétences de l’interaction sociale et 
dans la réponse à l’attention conjointe, cela veut dire qu’il y a un lien entre les compétences 
des interactions sociales et de l’attention conjointe chez les enfants avec TSA. 
Conclusion : 
Notre recherche avait pour objectif d’étudier l’impact de l’attention conjointe sur 
l’interaction sociale chez les enfants avec TSA, afin de spécifier la différence entre les bas 
niveaux et les très bas niveaux de la socialisation dans l’attention conjointe telle que 
l’initiation et la réponse à l’attention conjointe chez les enfants avec TSA.  
Les résultats de la présente recherche ont montré  que le niveau de l’enfant avec TSA (Bas ou 
très bas) influence la réponse à l’attention conjointe mais il n’a aucun effet sur l’initiation de 
cette dernière. Ceci nous a permis de conclure que le comportement d’initiation lors 
d’épisodes d’attention conjointe est le déficit le plus sérieux et persistant. Les enfants TSA  de 
bas niveaux et de très bas niveaux initient peu les échanges lors des interactions sociales avec 
les partenaires ; nous constatons aussi que les enfants de très bas niveaux répondaient moins 
bien que les enfants de bas niveaux, cela veut dire que plus il y a un déficit dans la 
socialisation chez les très bas niveaux on remarque qu’il y a moins de réponses à l’attention 
conjointe chez les enfants avec TSA. 
Pour conclure, on distingue qu’il existe un lien entre les fonctions socio-communicatifs de 
l’enfant TSA et  l’attention conjointe, donc il existe un impact des troubles de l’attention 
conjointe sur la survenue des troubles des interactions sociales. Il serait intéressant de mener 
la même recherche mais auprès d’enfants porteurs d’un trouble du spectre autistique ayant 
développé les compétences des interactions sociales ; cette démarche pourrait montrer un lien 
éventuel visant à développer les comportements d’initiation et de la réponse lors d’épisodes 
d’attention conjointe.  
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Annexe : résultats de la recherche : 
Enfants  Age 
chronologique  










1 67 M 1 2 32 1 
2 85 F 2 1 24 1 
3 112 M 2 2 19 2 
4 83 M 2 2 12 2 
5 109 F 2 1 35 1 
6 103 F 1 2 21 1 
7 131 M 1 1 20 1 
8 130 M 1 1 21 1 
9 60 M 2 1 11 2 
10 120 M 2 3 13 2 
11 73 M 1 2 13 2 
12 47 M 1 2 11 2 
13 52 M 2 2 21 1 
14 60 F 1 0 18 2 
15 38 M 1 2 9 2 
16 52 F 1 1 11 2 
17 56 M 2 3 15 2 
18 59 M 1 1 31 1 
19 69 M 1 1 30 1 
20 72 M 2 3 9 2 
21 67 M 1 2 11 2 
22 60 M 0 1 42 1 
 
